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PRÉSENTATION :
-  
déroulement et intentions

· habilitation et documentation

-
présentation sommaire d’Étudiant Plus


SIMULATION :

-   
l’intervention auprès d’un département ou d’une 

équipe programme 


· comme si et … documentation

INTERPRÉTATION :


-
des  cas… individuels et collectifs

· des  outils pour aider l’interprétation

-
des limites d’Étudiant Plus

· les difficultés …
INTERVENIR 
   

SUITE À…    :
- 
les interventions :  approches et exemples

-
en groupe

· individuelles




Caractéristiques de la présentation aux enseignants :

· les préoccupations concrètes

· probabilités de réussite… une démarche fiable

· démarche faisable et demandant peu de temps

· des instruments disponibles…

· des instruments clairs pour les étudiant-es

· la présentation doit être courte…

· … une réponse à des problèmes ressentis par eux




​Principales difficultés scolaires des étudiant-es en première session, particulièrement :

· savent peu COMMENT étudier

· n’ont pas l’habitude d’étudier régulièrement

· étudient en retard

· certains sont peu motivés, surtout en milieu de session 

· ne savent pas à quoi s’attendre comme exigences au collège

· manquent d’acquis

· font peu de liens entre les cours

· étudient souvent par cœur

· etc.

 DIVERSES CAUSES POSSIBLES DE CES DIFFICULTÉS :

· inexpérience ?

· capacité ?

UNE DOUBLE HYPOTHÈSE :

· une conception « erronée » de l’apprentissage chez bon nombre d’étudiant-es et les comportements conséquents !

… ce que l’on peut maintenant confirmer

· la conception précède l’action…





· Un diagnostic de la CONCEPTION des étudiant-es quant à l’apprentissage

· Un diagnostic PRÉCOCE 

· Une conception EXPLICITE de l’apprentissage… fondée sur les comportements des étudiant-es

· Un diagnostic fondé sur les comportements « DÉCLARÉS » par les étudiant-es

· Un diagnostic permettant une intervention « PRÉVENTIVE »

-
Un diagnostic construit à partir des  « EXPRESSIONS »  d’étudiant-es  et d’échanges avec eux (On n’a pas eu à faire plus au secondaire et on réussissait !)

-
Un diagnostic fondé sur une évidence : les étudiant-es ont des CONCEPTIONS DIFFÉRENTES de l’apprentissage et ont des comportements qui diffèrent

· Et la CONCEPTION DES ÉTUDIANTS

N’EST PAS TOUJOURS À POINT… 

tout comme leurs comportements !




Consignes :


-
créer un climat de confiance : pas de bonne ou 

de mauvaise réponse et être le plus conforme à votre comportement réel ; utilisation exclusive par les enseignant-es ou des intervenant-es pour les aider

-
présenter l’objectif du questionnaire à tout le groupe en même temps :   lire les consignes et faire compléter la section des renseignements généraux
-
un profil de groupe et un profil individuel… ce dernier étant remis à chacun individuellement

-
votre volonté d’aider individuellement et en groupe
-
demander à chacun de répondre à TOUTES les questions et accorder le temps de répondre ; souligner l’importance de la question consigne reprise à chaque changement de page et la valeur de l’échelle

-
répondre aux questions d’éclaircissement 

-
informer sur le moment projeté de la remise des résultats

Durée :
-         environ 20 minutes de passation

Moment de passation :
-
le plus tôt possible en session… première ou 

deuxième semaine

Les écueils à éviter :
-
les étudiant-es peuvent avoir aisément tendance 

à rechercher le comportement désirable

-
éviter de laisser entendre que les résultats serviront à noter les étudiant-es

-
… pas de bonne réponse !


PRINCIPES RECHERCHÉS : 


· caractère préventif

· délai court après la passation et durée courte

· efficacité

· aide auprès de tous et/ou auprès des étudiant-es ayant des difficultés particulières
TYPE D’INTERVENTIONS

· profil individuel et de groupe

· interventions sur la conception de  l’apprentissage

· interventions d’aide selon les constats : 

· ex :  recherche de l’essentiel

· ex :  étude

· ex :  préparation à un examen

INTERVENTIONS PAR QUI ?  un choix à faire…

· par le programme ou le département ?  un partage… ?
· par les enseignant-es de la session concernée ?
· par un enseignant-e dans un cours?
· Par un autre intervenant-e ?

INTERVENTIONS AUPRÈS DE QUI ?

Hypothèse 1 :  En groupe

· remise du profil de groupe et à chaque étudiant-e
· choix de priorités d’intervention auprès du groupe
· possibilité d’intervention auprès de quelques
étudiant-es
Hypothèse 2 :  Individuellement

· rencontre de chaque étudiant-e ; remise du profil individuel et suggestions

· rencontre de quelques étudiant-es soit selon le profil ou selon le dossier scolaire au secondaire

· interventions en petits groupes selon les difficultés

TYPE DE SUIVI : une nouvelle décision à prendre

· après l’examen ?

· confirmation des stratégies 

· autres interventions ?

· Résultats Plus ?



	Difficultés réelles?
	Pertinence ?

Forts  moyens  faibles ?
	Contribution à la réussite du plus grand nombre ?

	Traitement en surface ( par cœur, répétition, dernière minute, etc.) ?

Traitement en profondeur ?
	
	

	- en classe ?
	
	

	- pendant l’étude ?
	
	

	- lors de la préparation à l’examen ?
	
	

	- au moment de répondre à l’examen ?
	
	



	- le diagnostic… son intérêt ?
	
	

	- l’idée de « conception erronée » ?
	
	

	- la conception précède l’action ?
	
	

	- la perception des étudiant-es ?
	
	


	- la durée ?
	
	

	- sur la conception de l’apprentissage ?
	
	

	- sur des difficultés particulières ?
	
	

	- en programme ou autres ?
	
	

	- par un enseignant-e ou autres ?
	
	

	- en groupe ou individuellement ?
	
	



	- la documentation disponible ?
	
	

	- son appropriation ?
	
	




¸¸







NOTE : cette démarche globale  est présentée de façon « linéaire ».  Le plus souvent, la démarche réelle est davantage « sinueuse » et « interactive » … guidée par une compréhension du profil de l’étudiant-e plutôt que par une démarche étape par étape.

- Comparer les pourcentages des deux colonnes de droite (surface 

et utilitaire) à celles de gauche (stratégique et en profondeur).  Plus les colonnes de droite sont basses, moins l’élève estime utiliser le traitement en surface. Plus les colonnes de gauche sont hautes, plus l’élève estime utiliser un traitement en profondeur de l’information.

- Procéder à un examen global des tendances dans chacun des 4 

sections du profil.  La disposition des X peut se situer de façon régulière dans la colonne « souvent » ou « toujours » comparativement à «  occasionnellement » ou  « jamais ».

- Un profil dans lequel on retrouve une tendance de réponse « souvent » à plusieurs énoncés présente un caractère stable comparativement à un profil où il y a quelques « toujours » et  quelques « occasionnellement ».  Dans les deux cas, le pourcentage observé pourrait être sensiblement le même. De même pour les autres colonnes.

- Vérifier les énoncés « stables » en fonction des principales dimensions considérées dans Étudiant Plus :

· la mémorisation

· la motivation

· le « pareil comme » ou le mimétisme 

· la fréquence de l’étude

· le traitement de l’information par soi-même

· la recherche de l’essentiel

· l’organisation de l’information et vue d’ensemble

· la résolution d’un problème et la recherche d’une démarche

· la réception de l’information en classe versus le traitement par soi


· la motivation de l’étudiant-e

· le degré « d’économie » du temps dans l’étude

· de « contradictions » dans la perception de l’étudiant-e.  Par exemple : résumer et recopier ;  recherche d’exemples personnels et trouver des exemples qui illustrent la théorie.


- Vérifier le degré de stabilité des observations faites en examinant les « souvent » et « toujours » ainsi que les « occasionnellement » et jamais.

- Déterminer la ou les dimensions prioritaires pour fin d’intervention ;  comparer aux stratégies d’interventions.  Au besoin, examiner les comportements relatifs à la dimension représentés par chacune des questions touchées par la dimension.  Ils constituent des indices potentiels d’action. Exemple :  rechercher l’essentiel… et résumer.

Notes méthodologiques :

· les commentaires de droite constituent des indications qui peuvent soutenir l’analyse du profil à l’aide de l’instrument « guide d’analyse d’un profil »

· lorsqu’il s’agit d’analyser un profil de groupe, la démarche est la même : la différence consiste à observer le nombre d’étudiant-es qui ont identifié tel ou tel comportement d’apprentissage.


NOTES : - cette démarche globale  est présentée de façon « linéaire ».  Le plus souvent, elle 

est davantage « sinueuse » et « interactive » … guidée par une compréhension du profil de l’étudiant-e plutôt que par une démarche étape par étape.

· voir la fiche « démarche d’interprétation de profils Étudiant Plus pour des indications sur la façon d’utiliser ce guide d’analyse.

étapes
observations










1- Pour réussir l’examen, j’apprends la matière par cœur :  apprendre, c’est retenir.


2- Apprendre, c’est étudier beaucoup (si tu n’as pas réussi, il faut étudier davantage).


3- Apprendre, c’est répéter la même chose plusieurs fois (pour apprendre, je fais beaucoup d’exercices).


4- Toutes les matières s’apprennent de la même façon.


5- Ça fait 11 ans que j’étudie : je sais donc ce que c’est qu’apprendre et comment le faire.


6- La réussite à l’examen est signe d’apprentissage… stable.





1- Apprendre, c’est étudier beaucoup :  si tu ne réussis pas, c’est parce que tu n’étudies pas assez…


2- Les étudiant-es savent ce que c’est qu’apprendre et comment…


3- Les étudiant-es savent par eux-mêmes comment déceler l’essentiel dans l’ensemble de la matière.


4- Les étudiant-es peuvent développer des stratégies d’étude efficaces par eux-mêmes.
5- Les étudiant-es qui ne réussissent pas… c’est souvent parce qu’ils ne sont pas motivés ou qu’ils n’ont pas les capacités.


6- Les étudiant-es savent que les matières ne s’étudient pas toutes de la même façon et savent comment s’adapter à ces différentes matières.


7- C’est facile de modifier la conception qu’ont les étudiant-es de ce qu’est l’apprentissage.


8- Les étudiant-es doivent développer de meilleures stratégies ;  ce n’est pas la responsabilité des enseignant-es de leur enseigner cela au niveau collégial.




1- Étudiant Plus est un instrument fondé sur la perception des étudiant-es.  Celle-ci peut être non conforme à l’habileté réelle qui peut être inférieure ou supérieure à celle déclarée.


2- Lorsque le questionnaire Étudiant Plus est administré au tout début de la formation collégiale, l’étudiant-e réfère à son expérience au secondaire, ce qui peut être différent au collégial.


3- Lorsque l’étudiant-e répond à Étudiant Plus, il peut fournir une réponse « désirable » plutôt qu’une réponse conforme à son comportement.


4- Un étudiant-e peut montrer un très « beau » profil quant à sa conception… mais quant à son habileté réelle, l’écart peut être grand.


5- Étudiant Plus est un instrument qui joue un rôle d’indicateur… il ne s’agit pas d’un instrument de mesure prédictif et validé quant au construit.


6- Étudiant Plus touche un nombre limité de dimensions reliées à l’apprentissage et aux comportements conséquents.

7- Étudiant Plus porte sur la conception de l’apprentissage et les comportements à privilégier… toute matière confondue. 




· doute sur l’efficacité de nouvelles méthodes

· perception d’efficacité… versus l’efficacité réelle

· résistance face aux « méthodes »

· temps exigé pour étudier en profondeur

ALORS MISER SUR…

· autres étudiant-es ayant une réussite élevée

· le moment d’adaptation au collégial… un bon moment

· la démonstration de l’efficacité par l’enseignement intégré

· … les résultats au premier examen


· le temps exigé… à la place de la matière

· la matière comme choix privilégié comparativement aux stratégies d’apprentissage

· une question de rôle

· savoir comment…

· la documentation à développer

· la dimension de l’équipe

ALORS MISER SUR… (voir fiche des réactions possibles des enseignants)


1- Passation du questionnaire au tout début de la session selon les indications appropriées : Étudiant Plus est un outil d’aide à la réussite à caractère préventif plutôt que « curatif ».

2- Une fois les données traitées, remettre rapidement (1 semaine ou 2 tout au plus après la passation) à la classe les résultats de la passation :

· Remise des profils individuels 

· Présentation du profil de groupe

· Constituer un fichier du groupe et des étudiant-es en vue d’interventions ultérieures

(voir le contenu de cette rencontre en pièce jointe)

3- Interventions sur la conception de l’apprentissage (au moment de la remise des profils au groupe) – Voir document

· Comparaison de l’apprentissage vu comme un traitement de surface et comme un traitement en profondeur.

· Confrontation des « idées  fausses ou incomplètes » quant à l’apprentissage

4- Interventions préventives (avant le premier examen) . Voir document

· Choisir ses cibles d’intervention prioritaires : enseignement explicite ou enseignement intégré  

· Exemples d’intervention d’enseignement explicite: préparation à l’examen, gestion du temps, mots clés et phrase synthèse, résumé, motivation, etc. (voir le contenu de ces interventions). 

· Exemples d’intervention d’enseignement intégré : organisation de l’information, préparation à l’examen, résumé, phrase synthèse, etc.

5- Interventions après le premier examen 

· Passation de Résultat plus : avantages et inconvénients

OU/ET

· Interventions à partir des résultats observés lors de la correction d’examens et en lien avec le profil de groupe

6- Nouvelle passation d’Étudiant Plus à une session ultérieure 

-
suivi de la conception de l’apprentissage… sur la base du « fichier » des étudiant-es ou du groupe


Claude Gagnon, mars 2002


Démarche générale

1- Rappel des intentions de l’enseignant-e ou du programme

2- Remise du profil personnel à chacun des étudiant-es

3- Explication globale à partir d’un profil individuel (ou de groupe) non identifié, mais réel :

· commencer par le graphique et la comparaison entre les deux colonnes :  en profondeur et en surface

· explication : plus les colonnes « surface » sont basses, mieux c’est ; plus les colonnes « profondeur » sont hautes, mieux c’est

· attirer l’attention sur le caractère occasionnel ou stable d’un comportement

4- 
Présenter la comparaison entre « traitement en surface » et traitement en profondeur : le construit global

· mettre en évidence le rapport entre les comportements et  la conception de l’apprentissage

· présenter les conceptions « erronées » ou incomplètes et les discuter avec les étudiant-es (voir document)

5-
Présenter le profil du groupe : même démarche que l’explication du profil individuel 

· mise en évidence des tendances du groupe

· réponse aux questions sur les tendances du groupe

· réponse aux questions sur les comportements à améliorer

4- Présentation d’un plan d’INTERVENTIONS selon les choix faits :

· interventions de groupe

· interventions en petits groupes

· interventions individuelles



1- Passation du questionnaire au tout début de la session selon les indications appropriées : Étudiant Plus est un outil d’aide à la réussite à caractère préventif plutôt que « curatif ».
2- Rencontrer individuellement tous les étudiant-es ou les étudiant-es mis en priorité :

(durée : environ 1 heure)

· Choisir le critère de rencontre : notes au secondaire ou indications de difficultés dans le profil

· Rappeler l’intention de la rencontre

· Procéder globalement selon la démarche d’interprétation générale en validant les réponses de l’étudiant-e au questionnaire par l’analyse de ses résultats au profil :  vérifier l’écart entre la perception et la « cote »

· Vérifier pour des difficultés particulières la perception et la réalité : par exemple, «  faire des résumés de mes notes »… comment fait-il ? Recopier ? Résumé à partir des mots essentiels ? Combien de pages a le résumé ? Que fait-il de ce résumé ? Quand le fait-il ?

· Globalement, quelle est la conception de l’apprentissage ? Comparer avec le construit de Étudiant Plus… ou le construit et les dimensions. Confrontation des « idées  fausses ou incomplètes » quant à l’apprentissage

· Déterminer un plan d’action avec l’étudiant-e :  améliorer X ou Y.  Améliorer au moins un élément et en remplacer un autre.

· Utiliser une ou des fiches et les expliquer à l’étudiant-e ;  au besoin faire avec (ex : mots clés, résumé, gestion du temps, etc.

· Déterminer le suivi avec l’étudiant-e ; date et matériel fait, particulièrement après le premier examen.

3- Interventions de suivi après le premier examen selon les résultats et les actions

· Passation de Résultat plus : avantages et inconvénients

OU/ET

· Interventions à partir des résultats observés lors de la correction d’examens et en lien avec le profil de groupe

4- Nouvelle passation d’Étudiant Plus à une session ultérieure : suivi de la conception de l’apprentissage… sur la base du « fichier » des étudiant-es ou du groupe


1- Pour réussir l’examen, j’apprends la matière par cœur :  apprendre, c’est retenir.


2- Apprendre, c’est étudier beaucoup (si tu n’as pas réussi, il faut étudier davantage).


3- Apprendre, c’est répéter la même chose plusieurs fois (pour apprendre, je fais beaucoup d’exercices).


4- Toutes les matières s’apprennent de la même façon.


5- Ça fait 11 ans que j’étudie : je sais donc ce que c’est qu’apprendre et comment le faire.


6- La réussite à l’examen est signe d’apprentissage… stable.




1- Apprendre, c’est étudier beaucoup :  si tu ne réussis pas, c’est parce que tu n’étudies pas assez…


2- Les étudiant-es savent ce que c’est qu’apprendre et comment…


3- Les étudiant-es savent par eux-mêmes comment déceler l’essentiel dans l’ensemble de la matière


4- Les étudiant-es peuvent développer des stratégies d’étude efficaces par eux-mêmes.


5- Les étudiant-es qui ne réussissent pas… c’est souvent parce qu’ils ne sont pas motivés ou qu’ils n’ont pas les capacités.


6- Les étudiant-es savent que les matières ne s’étudient pas toutes de la même façon et savent comment s’adapter à ces différentes matières.


7- C’est facile de modifier la conception qu’ont les étudiant-es de ce qu’est l’apprentissage.


8- Les étudiant-es doivent développer de meilleures stratégies ;  ce n’est pas la responsabilité des enseignant-es de leur enseigner cela au niveau collégial.




1- Étudier au fur et à mesure de la présentation de la matière en se faisant un résumé très court de ce qui a été enseigné.

- Utiliser la technique des mots clés pour chaque partie de la matière.

2- Accompagner cette étude hebdomadaire d’une vérification des aspects non compris auprès de l’enseignant-e ou auprès d’un autre étudiant-e.

3- Se constituer un autotest en rédigeant, dans un premier temps, une série de questions que l’étudiant-e anticipe comme possible à l’examen (au besoin se valider auprès d’autres étudiant-es).

4- S’assurer que l’on a une vue d’ensemble de la partie de cours à étudier :  se faire un résumé de type schématique sur une ou deux pages.

· la disposition type du résumé peut être celle d’une table de matière en cascade ou celle d’une représentation graphique plus schématique  (Voir le texte sur la représentation graphique)

5- Se trouver des exemples personnels et les comprendre à partir de la matière enseignée.

6- S’il s’agit d’une matière qui fait appel à la résolution de problèmes (maths, physique, etc.), faire une étude fondée sur la stratégie suivante :

· Se faire un résumé sur une feuille à part de la théorie importante nécessaire à la résolution des problèmes.

· Analyser les exemples donnés par le professeur ou présents dans un volume et dégager la démarche nécessaire à la résolution étape par étape… et écrire cette démarche de base. Se valider à l’aide d’un exemple.  Utiliser une démarche type de résolution de problème au besoin.
· Réaliser une partie seulement des problèmes en conservant les autres comme une forme d’autotest au cours des derniers jours avant l’examen.

· Faire chacun des problèmes en utilisant explicitement la théorie et en suivant, étape par étape, la démarche identifiée.

· Lorsque des difficultés sont éprouvées, revoir la résolution des exemples donnés par le prof ; rencontrer le professeur ou un autre étudiant-e et questionner en apportant les brouillons de résolution.


· L’étude en équipe devrait être précédée d’une étude individuelle fondée sur les moyens 1 et 2 ci haut.

· Valider les notes prises en classe en vérifiant la présence des éléments essentiels ;  réaliser en commun un résumé de type schématique de l’ensemble de la matière à étudier.

· Constituer un autotest en commun en anticipant ce que l’on croit être les principales questions de l’examen éventuel.

· Valider à haute voix les réponses que chacun s’est donné à un autotest.

· Se donner des exemples et donner chacun à son tour les explications pertinentes à partir de la matière.

· Faire de même à partir de non-exemples. 

· Éviter de réaliser cette étude en équipe lors de la dernière journée avant l’examen.

7- La veille de l’examen, revoir l’ensemble de la matière pour s’assurer que tous les éléments sont bien saisis.  Réécrire son résumé personnel en dégageant l’organisation de la matière de façon schématique.

Claude Gagnon,

Mars 2002.

Un résumé vise à mettre en évidence de façon concise les idées essentielles et leur organisation les unes par rapport aux autres dans une logique d’ensemble.

Un résumé d’un texte vise à mettre en évidence la pensée d’un auteur en respectant l’organisation du point de vue de celui-ci et cernant les idées essentielles de sa pensée. 

Dans ce cas, la procédure suivante est recommandée.

1- Lire l’ensemble du texte ou une partie importante de celui-ci (chapitre) s’il est plus long.

2- Transformer le titre du texte en une question à laquelle le texte cherche à donner réponse. Valider cette question en parcourant l’introduction, la conclusion et les en-têtes du texte.

3- Rechercher dans chacun des paragraphes les mots-clés (1 ou 2) qui caractérisent la pensée de l’auteur.

4- Relier les mots-clés selon la pensée de l’auteur en fonction de la question posée, sous forme de  plan.

5- Rédiger le texte du résumé en respectant la logique de l’auteur en fonction de la question posée et selon le plan fait.

6- Terminer le résumé en produisant une phrase-synthèse qui donne la réponse à la question posée. On peut s’aider des titres et des sous-titres pour la rédiger. Une telle phrase aide à saisir la pensée globale de l’auteur.  

Un résumé des notes de cours dans le cadre d’une étude en profondeur vise à cerner l’essentiel de la matière  vue en classe ( et dans les notes de cours remises ou les chapitres du volume de cours) afin d’en avoir une vue d’ensemble organisée. 

Dans ce cas, la procédure suivante est recommandée. Somme toute, il s’agit d’une adaptation de la procédure précédente.

1- Lire les notes de cours et, au fur et à mesure, encercler les mots-clés de chacune des sections de cours.

2- Identifier la ou les questions auxquelles le chapitre ou la section de cours répond.

3-
Disposer les éléments essentiels de réponse en fonction de la question posée :  disposer sous forme de cascade.   Placer les éléments moins importants en retrait.

4-
Le résumé d’une section de cours devrait tenir sur une page ou deux.

5-  Utiliser les exemples pour valider votre résumé.



Pour contrer l’apprentissage par cœur et pour favoriser un apprentissage en profondeur, trois techniques peuvent être enseignées aux étudiants-es.  L’idéal, c’est de leur enseigner progressivement ces techniques en leur « montrant comment » faire dans des situations de classe.  

1- IDENTIFIER LES MOTS-CLÉS

· À la fin d’une partie de cours (3 heures par exemple), demander à chacun des étudiants-es d’identifier 4 à 5 mots-clés ou idées principales (avec ou  sans ses notes de cours) ;

· Mettre en commun ces idées en demandant 1 idée à 5 à 10 étudiants-es ; en dresser la liste au tableau ;

· Faire compléter cette liste par quelques autres étudiants-es ;

· Donner quelques instants aux étudiants-es pour compléter leur liste personnelle.

2- FAIRE LES LIENS ENTRE LES MOTS-CLÉS (phrase synthèse)

NB : Cette étape peut être réalisée immédiatement après la première ou dans une autre occasion.

· Demander à chaque étudiant-e de rédiger une phrase de 4 ou 5 lignes (pas beaucoup plus) résumant l’essentiel de la matière vue ;

· Choisir un-e étudiant-e afin qu’il lise sa phrase synthèse : rédiger l’essentiel de cette phrase au tableau.  Demander à 3 ou 4 étudiants-es de compléter ou de corriger ;

· Donner quelques instants aux étudiants-es pour corriger leur propre phrase et de poser des questions de validation au besoin.

3- SE DONNER UNE VUE D’ENSEMBLE  (représentation graphique)

NB : Cette étape peut être réalisée immédiatement après la première ou dans une autre occasion.

· Demander à 4 ou 5 étudiants-es (ou plus) de livrer 1 idée essentielle ;

· Dresser la liste de ces éléments dans un coin du tableau ;

· Valider cette liste à partir du point de vue de quelques autres étudiants-es ;

· Mettre en évidence ce qu’est le cœur de l’organisation de la matière (ex : cause, procédure, déroulement dans le temps, idée essentielle, etc. ; voir texte joint sur la représentation graphique) ;

· Faire une représentation graphique de l’ensemble de la matière à partir des idées essentielles présentées ;  demander aux étudiants-es de compléter ;

· Note : un professeur pourrait avoir réalisé sa propre représentation graphique de l’ensemble de la matière et la présenter aux étudiants-es.




Nous pouvons identifier quatre types de moyens pour bien se préparer à un examen.

1- UNE PRISE DE NOTES DE QUALITÉ EN CLASSE 

1- Prendre des notes de façon structurée en classe : disposition schématique selon un raisonnement.

2- Donner des titres significatifs à chacune des parties de cours : transformer les titres en question.

3- Dans toute la mesure du possible, encercler les mots-clés ou les idées principales au fur et à mesure.
4- Prendre bien en note les exemples donnés par le professeur en mettant en évidence l’explication à partir des idées principales.

5- Lorsqu’il s’agit de problèmes, bien identifier la démarche de résolution utilisée par le professeur en plus de prendre en note les exemples de résolution.

6- Valider au besoin les notes prises en comparant à celles prises par un-e autre étudiant-e.

2- L’UTILISATION DE TECHNIQUES D’ÉTUDE EN PROFONDEUR

· voir la fiche « étude en profondeur »

3- L’UTILISATION DE TECHNIQUES DE GESTION DU TEMPS 
 

1- Se donner une vue d’ensemble des travaux, examens, rapports à réaliser pendant une session ou une grande partie de la session.

-
relever les dates de la remise des travaux

-
identifier la date à laquelle chaque travail devrait être amorcé

-
identifier les dates de début de l’étude « intensive » pour chaque examen connu 

-
porter le tout à l’agenda quotidien et à l’agenda mensuel.

2- Évaluer le temps à accorder aux diverses matières à étudier au fur et à mesure de façon hebdomadaire.  Situer également les temps de loisirs.

3- Se donner un suivi et faire les ajustements nécessaires.

- 
ajuster les activités qui prennent plus de temps que prévu.

- 
en cas de manque de temps, vérifier le temps de loisirs et l’utilisation des temps « libres » dans l’horaire ; vérifier le temps effectif d’étude lors des sessions d’étude et vérifier l’efficacité des méthodes utilisées.  Consulter au besoin.

4- TROIS COUPS DE POUCE DE LA PART DES PROFS…

1- Aider les étudiants-es, lors des premiers examens, à anticiper les types de questions susceptibles d’être posées à l’examen.

Par exemple :  placer les étudiants-es en groupe 2 semaines avant l’examen.  Demander d’identifier ce que seront les principales questions de l’examen.  Mettre en commun :  ne pas confirmer que telle ou telle question sera à l’examen… évidemment.  Confirmer les étudiants-es dans leur prédiction générale.


Durée de l’activité :  20 minutes.


Prendre soin d’indiquer aux étudiants-es que cette stratégie est très utile  pour étudier  dans la mesure où ils s’en servent pour étudier en donnant leur réponse à ces questions.  Ce moyen donne confiance et diminue le stress.

2- Accorder un pourcentage faible au premier examen :  indiquer aux étudiants-es qu’il s’agit d’une stratégie pour diminuer le stress et faire que les étudiants-es s’approprient le style de questions posées et le genre de réponses attendues.

3- Fournir aux étudiants-es une liste des verbes types utilisés dans sa matière ainsi que les exigences de réponse à fournir. (Voir liste).

Claude Gagnon,

Février 2002.

Préalable : 
lorsque des étudiants-es se déclarent stressés en fonction des examens, il peut y avoir deux 

explications globales.  Il peut s’agir d’un stress attribuable à un état général personnel :  il s’agit d’une personne globalement stressée.  Il peut s’agir aussi d’une personne stressée aux examens ou encore à ce type d’examen (ex :  une étudiant-e stressé-e aux examens de maths).  Intervenir auprès d’une personne stressée exige des interventions lourdes par des personnes spécialisées.  Les moyens qui suivent peuvent aider ces personnes aussi, mais il s’agit surtout de moyens plus adéquats pour le stress spécifique à un examen.
Nous suggérons quatre groupes de moyens, tout en signalant qu’il n’y a pas d’automatisme dans ce domaine…

LA QUALITÉ DE L’ÉTUDE ET LE CONTRÔLE EN SITUATION DE RÉPONSE À L’EXAMEN :

1- Augmenter la qualité de la préparation à l’examen  par DES MOYENS D’ÉTUDE EN PROFONDEUR ; en particulier,

· Étudier au fur et à mesure de la présentation de la matière en se faisant un résumé très court de ce qui a été enseigné ;

· Accompagner cette étude hebdomadaire d’une vérification des aspects non compris auprès de l’enseignant-e ou auprès d’un-e autre étudiant-e ;

· Se constituer un autotest en rédigeant, dans un premier temps, une série de questions que l’étudiant-e anticipe comme possible à l’examen (au besoin se valider auprès d’autres étudiants-es) ;

· S’assurer que l’on a une vue d’ensemble de la partie de cours à étudier :  se faire un résumé de type schématique sur une ou deux pages ;

· Se trouver des exemples personnels et les comprendre à partir de la matière enseignée.

2- Éviter d’étudier l’examen de façon finale la dernière journée avant l’examen :  tout doit avoir été étudié au moins deux jours avant l’examen.

3- La veille de l’examen, revoir l’ensemble de la matière pour s’assurer que tous les éléments sont bien saisis.  Réécrire son résumé personnel en dégageant l’organisation de la matière de façon schématique.

4- Au moment de commencer l’examen, prendre quelques minutes pour réécrire très globalement les éléments essentiels de la matière :   ce moyen permet d’activer la « mémoire » avant de se mettre à répondre.

5- Pour contrôler son stress de réponse, utiliser l’une ou l’autre des approches suivantes, celle avec laquelle on est le plus confortable :

· Lire toutes les questions ; considérer la pondération (%) donnée à chacune des questions et répartir approximativement le temps à accorder aux questions.  Repérer les questions plus faciles et y répondre pour commencer en s’assurant de ne pas prendre plus de temps. Si un blocage se produit pour une réponse à donner, ne pas y consacrer trop de temps ;  passer à une question et y revenir plus tard.

OU

· Prendre connaissance de la pondération (%) donnée à chacune des questions et répartir approximativement le temps à accorder aux questions (Ne pas lire chacune des questions si cela énerve davantage).  Répondre à la première question en respectant approximativement le temps accordé. Si un blocage se produit pour une réponse à donner, ne pas y consacrer trop de temps ;  passer à une question et y revenir plus tard.

DES MOYENS DE RELAXATION :

Quelques moyens de relaxation active peuvent réduire le stress :

· Prendre des respirations longues et profondes avant de commencer l’examen ;

· La veille de l’examen, se coucher tôt  et s’assurer d’un sommeil profond : lecture de détente avant le coucher, bain chaud, etc.

· Utiliser des moyens comme la détente musculaire active : tendre fortement un muscle pendant une dizaine de secondes et relâcher très lentement ensuite.  Ne pas déplacer cette partie du corps ensuite (ex : bras gauche) et faire cette démarche pour chaque partie principale du corps. Faire le  tout en respirant le plus lentement possible.

DES MOYENS RELIÉS À LA PERCEPTION DE SOI :

1- Au moment de se préparer, faire appel à ses réussites dans ce genre de matière ; dernier examen, examens semblables dans les autres matières, etc.

2- Faire confiance à sa compréhension de la matière pendant les cours et pendant son étude.

TROIS COUPS DE POUCE DE LA PART DES PROFS…

4- Aider les étudiants-es, lors des premiers examens, à anticiper les types de questions susceptibles d’être posées à l’examen.

Par exemple :  placer les étudiants-es en groupe 2 semaines avant l’examen.  Demander d’identifier ce que seront les principales questions de l’examen.  Mettre en commun :  ne pas confirmer que telle ou telle question sera à l’examen… évidemment.  Confirmer les étudiants-es dans leur prédiction générale.


Durée de l’activité :  20 minutes.


Prendre soin d’indiquer aux étudiants-es que cette stratégie est très utile  pour étudier  dans la mesure où ils s’en servent pour étudier en donnant leur réponse à ces questions.  Ce moyen donne confiance et diminue le stress.

5- Confirmer aux étudiants-es que leur compréhension de la matière en cours leur permettra vraisemblablement de réussir l’examen.  C’est généralement le cas moyennant une étude efficace.

6- Accorder un pourcentage faible au premier examen :  indiquer aux étudiants-es qu’il s’agit d’une stratégie pour diminuer le stress et faire que les étudiants-es s’approprient le style de questions posées et le genre de réponses attendues.

Pierre Carbonneau et Claude Gagnon

Février 2002.



(inspiré de Brophy 1987 ; Feather 1982)























ÉTUDIANT PLUS


une formation de formateurs :


fondements et habilitation pour l’intervention





am





pm





PERSPECTIVES :      -		habilitation 


-	fondements


documentation


échanges








am





ÉTUDIANT PLUS


…


présentation





Perspectives :	Pertinence


	Fiabilité


	Efficacité… et peu de temps.


				





ÉTUDIANT PLUS


…


sa pertinence 





NON :… le retour aux parties couvertes par les examens antérieurs est perçu comme peu utile. Deux semaines après un examen, réussirait-on ?  Pourquoi ?





Claude Gagnon, mars 2002
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ÉTUDIANT PLUS


…


sa contribution potentielle





Question :  	se pourrait-il que les étudiant-es qui réussissent le mieux ait une conception plus juste de l’apprentissage et des comportements conséquents ? 


Pas nécessairement…et ils ne sont pas toujours économes !





ÉTUDIANT PLUS :


Un diagnostic… comme indicateur : 64 questions, 64 comportements et 4 conceptions.


Un profil individuel et de groupe...


Des « outils » pour intervenir
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ÉTUDIANT PLUS


…


si on expérimentait !





Claude Gagnon, mars 2002





TYPE D’INTERVENTIONS


SUITE À LA PASSATION D’ ÉTUDIANT PLUS


une décision à prendre





PRINCIPE :   une intervention efficace et courte ayant de l’influence tout au long


du programme sur la réussite de plusieurs étudiant-es … et peut-être sur leur vie.








Claude Gagnon, mars 2002





Pertinence des difficultés d’apprentissage soulevées ?








VERS UNE DÉCISION COLLECTIVE





Étudiant Plus comme outil?





L’intervention?





Avec quels documents ?
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DES RÉACTIONS POSSIBLES DES ENSEIGNANT-ES





Claude Gagnon, mars 2002





INTÉRÊT….


  	MAIS MANQUE DE TEMPS


dans le programme


dans la tâche





►	temps regagné plusieurs fois dans le cours et le programme


►	temps partagé en programme réduit la « perte » dans chaque cours


►	réalité : environ 3 heures sur 45 , 75 ou 7 cours de la session…





INTÉRÊT….


MAIS motivation des étudiants ?








►	l’attitude d’aide est bien reçue


►	par un enseignant-e ou par programme, c’est encore mieux reçu


►	et encore mieux reçu s’il s’agit des enseignant-es de la formation spécifique





INTÉRÊT….


MAIS temps de préparation 





►	documentation disponible pour une première expérimentation


►	aide des services


►	une première fois, c’est un peu plus long


►	possibilité d’une application progressive














INTÉRÊT….


MAIS comment faire ?


(capacité, savoir faire)





►	documentation disponible ou perfectionnement


►	aide des services pour une première inter-vention avec observation par l’enseignant-e


►	possibilité d’une application progressive


►	choisir l’intervention selon l’intérêt des membres de l’équipe











►	rôle partagé par divers intervenants : soutien des services pour informatique, préparation, etc.


►	rôle de l’enseignant-e dans le programme : prendre les moyens pour faire réussir le plus grand nombre possible d’étudiant-es











INTÉRÊT….


MAIS  rôle ?





►	expérimentation faite par divers collèges et programmes : résultats intéressants, mais données à venir. Témoignages d’étudiant-es


►	expérimentation à faire et suivi


►	peut difficilement nuire !











INTÉRÊT….


MAIS  efficacité ?





DÉMARCHE D’INTERPRÉTATION DES PROFILS ÉTUDIANT PLUS





4- La recherche d’indices quant à…








3- Lecture en diagonale en 


diagonale et recherche des  tendances  reliées    aux principales dimensions :








2- Examen des tendances :





1-Analyse du graphique :
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5- Vérifier la stabilité des observations : 





Claude Gagnon, mars 2002





GUIDE D’ANALYSE


D’UN PROFIL ÉTUDIANT PLUS





4- La recherche d’indices quant à…








3- Lecture en diagonale en 


diagonale et recherche des  principales dimensions :








2- Examen des tendances :





1-Analyse du graphique :





6- Identifier les actions prioritaires à retenir : 





5- Vérifier la stabilité des observations : 





Surface ?








Profondeur ?





Surface ?


Profondeur ?





Stabilité ?





la mémorisation


la motivation


le « pareil comme » 


ou le mimétisme 


la fréquence de l’étude


le traitement de l’information 


    par soi-même


la recherche de l’essentiel


l’organisation de l’information 


et vue d’ensemble


la résolution d’un problème 


et la recherche d’une démarche


la réception de l’information en 


classe versus le traitement par soi





la motivation de l’étudiant-e


-	« l’économie » dans l’étude


les « contradictions » 





Ce qui est stable :





Ce qui est peu stable :





INTERVENTIONS :





Si… traitement en profondeur :  liens entre les éléments essentiels, application par moi-même à des exemples, vue d’ ensemble de la matière…








Fin am





Si… traitement en profondeur : résumé de la matière, auto-évaluation, questions si  compréhension insuffisante…








Si… traitement en profondeur : répétition stratégique (démarche consciente de résolution), utilisation des connaissances essentielles pour résoudre, reconnaissance de situations –d’exemples- auxquelles les problèmes s’appliquent…








NON :  Matières à caractère pratique : résolutions de problèmes (maths, etc.), activités pratiques (éducation physique, terrain, laboratoires, stages, etc.)


Matières « plus théoriques » :  idées essentielles, applications avec


des exemples (biologie, histoire, philo, etc.)





NON :… conception souvent implicite, fondée sur la répétition et l’apprentissage par cœur.   Souvent l’équivalent de retenir pour … l’examen.





NON :… le retour aux parties couvertes par les examens antérieurs est perçu comme peu utile. Deux semaines après un examen, réussirait-on ?  Pourquoi ?





… Quel est l’effet de cette conception sur l’apprentissage de la  matière et la réussite des étudiant-es dans le programme ?
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Si l’étude est faite selon des stratégies d’étude fondées sur l’apprentissage en profondeur…








Même ceux qui réussissent bien et très bien peuvent avoir des pratiques d’étude fondées sur le par cœur.








Beaucoup d’étudiant-es étudient tout par cœur pour ne pas prendre de chances ;   plusieurs demandent en au prof. de leur indiquer ce qui est important et ce qui ne l’est pas.  C’est d’ailleurs leur seule stratégie…








Vrai en partie pour les étudiant-es les plus forts :  ils finissent par s’adapter.  Mais ils pourraient réussir davantage…


Quant aux étudiant-es moyens et faibles…








Affirmation qui peut s’avérer vraie.  La capacité d’un étudiant-e est  fonction de ses acquis et de ses STRATÉGIES.   Stratégies qui ne sont pas à point, la plupart du temps...ce qui influe sur la motivation.








Vrai en partie pour les étudiants les plus forts :  ils finissent par s’adapter.  Mais il s’agit d’une connaissance très intuitive.


Quant aux étudiant-es moyens et faibles !








Pas du tout… les étudiant-es ne veulent pas prendre de chance ; les changements doivent représenter un gain certain.








Quel est l’effet d’une telle conception sur la réussite optimale du plus grand nombre d’ étudiant-es ?








Dans le langage d’enseignant-es, il y a souvent une confusion entre l’apprentissage en profondeur et les conditions d’efficacité de l’étude :  motivation, efforts, quantité d’étude élevée, fréquence élevée de l’étude, fréquence des exercices.


Ce sont des conditions d’efficacité pertinentes. Mais c’est insuffisant si les étudiants ne traitent pas l’information en profondeur et ne modifient pas, ainsi, leur structure de connaissances de façon stable, doublée d’une utilisation efficace de ces connaissances pour résoudre de vrais problèmes (situations).  


Les étudiants savent-ils le faire  par eux-mêmes ? 





Conception de l’apprentissage


Quelques idées « fausses » ou incomplètes


au sujet de l’apprentissage scolaire 


(croyances implicites de professeurs)





Conception de l’apprentissage





Quelques idées « fausses » ou incomplètes


au sujet de l’apprentissage scolaire 


(croyances implicites)
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Les principales limites


d’ÉTUDIANT PLUS





… des habiletés à vérifier





… c’est ainsi qu’ils nous arrivent !





… l’importance du climat de confiance à créer





… des habiletés à vérifier





… plusieurs indications intéressantes…





… c’est vrai.  Résultats Plus en considère davantage





… c’est vrai.  Résultats Plus tient compte des matières.





Claude Gagnon, mars 2002





Les difficultés ou résistances


face à Étudiant Plus





Du côté des étudiant-es





Du côté des enseignant-es





C Claude Gagnon, mars 2002





LA REMISE 


DU PROFIL ÉTUDIANT PLUS AUX ÉTUDIANT-ES EN GROUPE


une première intervention





6- Identifier les actions prioritaires à retenir : 





ÉTUDIANTS PLUS


Stratégie générale d’intervention collective








PRINCIPES :  - si tu veux que les étudiants apprennent  vraiment quelque chose,   


	enseigne-le explicitement. (Rosenshine)


-	… au moment opportun


- … et selon un suivi approprié


 





ÉTUDIANTS PLUS


Stratégie générale d’intervention 


individuelle








Pierre Carbonneau , Claude Gagnon, mars 2002
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NON :… conception souvent implicite, fondée sur la répétition et l’apprentissage par cœur.   Souvent l’équivalent de retenir pour … l’examen.





NON :  Matières à caractère pratique : résolutions de problèmes (maths, etc.), activités pratiques (éducation physique, terrain, laboratoires, stages, etc.)


Matières « plus théoriques » :  idées essentielles, applications avec


des exemples (biologie, histoire, philo, etc.)





Si… traitement en profondeur : répétition stratégique (démarche consciente de résolution), utilisation des connaissances essentielles pour résoudre, reconnaissance de situations –d’exemples- auxquelles les problèmes s’appliquent…








Si… traitement en profondeur : résumé de la matière, auto-évaluation, questions si  compréhension insuffisante…
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Si… traitement en profondeur :  liens entre les éléments essentiels, application par moi-même à des exemples, vue d’ ensemble de la matière…














ÉTUDIANT PLUS





de la passation


à


l’intervention 





FORMATION DE FORMATEURS





ORGANISÉE 





PAR LE





Carrefour de la réussite au collégial











Mars 2002











par


Claude Gagnon





Notes aux utilisateurs de la version électronique :





ce document constitue l’essentiel du contenu de la formation donnée à Québec et à Montréal en mars 2002.


 


l’utilisateur ou l’utilisatrice devra se rappeler du contexte dans lequel chacune des acétates a été présentée





les acétates présentées  ont été développées dans une perspective où elles peuvent être réutilisées de façon indépendante de l’ensemble





plus ce document sera utilisé… mieux ce sera.  Il n’y a donc aucune réserve quant au droit d’auteur	





- 	ce document n’inclut pas les pièces suivantes utilisées lors de la formation : le questionnaire Étudiant Plus, un extrait du rapport de recherche, un texte sur les représentations graphiques.  Pour obtenir le logiciel Étudiant Plus, il suffit de s’adresser au Collège de la région L’Amiante. (418-338-8591, poste 207)
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Il est essentiel de se rappeler, en tout temps, qu’Étudiant Plus a été développé dans la perspective d’améliorer la qualité des apprentissages de tous les étudiant-es, qu’ils soient forts, moyens ou faibles. En conséquence, la qualité de leur réussite en sera améliorée.








Étudiant Plus a été conçu et développé au Collège de la région de L’Amiante par Lyne Cliche avec la collaboration du soussigné et d’autres intervenants du Collège.
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… Quel est l’effet de cette conception sur l’apprentissage de la  matière et la réussite des étudiant-es dans le programme ?








Conception de l’apprentissage


Quelques idées « fausses » ou incomplètes


au sujet de l’apprentissage scolaire 


(croyances implicites de professeurs)
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Si l’étude est faite selon des stratégies d’étude fondées sur l’apprentissage en profondeur…








Même ceux qui réussissent bien et très bien peuvent avoir des pratiques d’étude fondées sur le par cœur.








Beaucoup d’étudiant-es étudient tout par cœur pour ne pas prendre de chances ;   plusieurs demandent en au prof. de leur indiquer ce qui est important et ce qui ne l’est pas.  C’est d’ailleurs leur seule stratégie…








Vrai en partie pour les étudiant-es les plus forts :  ils finissent par s’adapter.  Mais ils pourraient réussir davantage…


Quant aux étudiant-es moyens et faibles…








Affirmation qui peut s’avérer vraie.  La capacité d’un étudiant-e est  fonction de ses acquis et de ses STRATEGIES.   Stratégies qui ne sont pas à point, la plupart du temps...ce qui influe sur la motivation.








Vrai en partie pour les étudiants les plus forts :  ils finissent par s’adapter.  Mais il s’agit d’une connaissance très intuitive.


Quant aux étudiant-es moyens et faibles !








Pas du tout… les étudiant-es ne veulent pas prendre de chance ; les changements doivent représenter un gain certain.








Quel est l’effet d’une telle conception sur la réussite optimale du plus grand nombre d’ étudiant-es ?








Dans le langage d’enseignant-es, il y a souvent une confusion entre l’apprentissage en profondeur et les conditions d’efficacité de l’étude :  motivation, efforts, quantité d’étude élevée, fréquence élevée de l’étude, fréquence des exercices.


Ce sont des conditions d’efficacité pertinentes. Mais c’est insuffisant si les étudiants ne traitent pas l’information en profondeur et ne modifient pas, ainsi, leur structure de connaissances de façon stable, doublée d’une utilisation efficace de ces connaissances pour résoudre de vrais problèmes (situations).  


Les étudiants savent-ils le faire  par eux-mêmes ? 





Conception de l’apprentissage





Quelques idées « fausses » ou incomplètes


au sujet de l’apprentissage scolaire 


(croyances implicites)








L’ÉTUDE EN PROFONDEUR


des moyens





Possibilité d’ÉTUDIER EN ÉQUIPE





Stratégies :	- Donner un épaulement fort aux étudiants-es lors des premières activités  et un épaulement de      moins en moins élevé ; 


Mettre en évidence auprès des étudiants-es qu’ils ont avantage à utiliser ces techniques au moment d’étudier ;


Ces techniques peuvent être complétées par la procédure du RÉSUMÉ.


SUME.








Claude Gagnon, 
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L’ORGANISATION DE L’INFORMATION


trois techniques pour la soutenir








LA PRÉPARATION À UN EXAMEN


 quelques moyens





Claude Gagnon, 


Février 2002.





Comment faire un résumé ?








STRESS ET EXAMEN


quelques moyens





EN SURFACE





Caractérisé principalement par…





Par exemple…





par cœur





par répétition





par une recherche du mot à mot.





Etc.











Conception 2





Caractérisé principalement par…








Par exemple





par la recherche des éléments essentiels





par une recherche de liens entre les éléments du cours et entre les cours





par la qualité des questions posées en classe :  questions d’anticipation, de liens à la réalité, etc.





ETC.











RÉSOLUTION DE


PROBLÈMES ou


DE SITUATIONS








ÉTUDE





ATTENTES


face aux moyens


d’enseignement





UTILITAIRE





SURFACE





LE TRAITEMENT


DE L’INFORMATION PAR LES ÉTUDIANTS-ES
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Le construit de l’instrument


ÉTUDIANT PLUS








EN PROFONDEUR





STRATÉGIQUE





PROFONDEUR








CLASSE





Conception 1








EXAMENS


Préparation- analyse








EXAMENS


Préparation- analyse





Conception 1








CLASSE





PROFONDEUR





STRATÉGIQUE





EN PROFONDEUR





Le construit de l’instrument


ÉTUDIANT PLUS
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LE TRAITEMENT


DE L’INFORMATION PAR LES ÉTUDIANTS-ES





SURFACE





UTILITAIRE





ATTENTES


face aux moyens


d’enseignement








ÉTUDE





RÉSOLUTION DE


PROBLÈMES ou


DE SITUATIONS





Portant sur les principales dimensions suivantes :





La recherche active de l’essentiel de la matière





L’organisation de l’information





Une vue d’ensemble des éléments essentiels 





L’utilisation des acquis





Par la qualité des questions posées : validation, exploration, démarche





La résolution de problèmes selon une démarche





Une préoccupation de validation de la compréhension : en classe, après l’examen, etc.





Une volonté de résoudre des situations de la « vraie vie » à l’aide de ses acquis





Etc.





Conception 2





Portant sur les principales dimensions suivantes :





La mémorisation et la réécriture








La répétition,  le mimétisme ou le pareil comme








La fréquence du traitement








Une volonté de recevoir l’information de  façon passive








La motivation














EN SURFACE








EXAMENS


Préparation- analyse





Conception 1








CLASSE





PROFONDEUR





STRATÉGIQUE





EN PROFONDEUR





Le construit de l’instrument


ÉTUDIANT PLUS
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LE TRAITEMENT


DE L’INFORMATION PAR LES ÉTUDIANTS-ES





SURFACE





UTILITAIRE





ATTENTES


face aux moyens


d’enseignement








ÉTUDE





RÉSOLUTION DE


PROBLÈMES ou


DE SITUATIONS





Caractérisé principalement par…








Conception 2





Caractérisé principalement par…








EN SURFACE





Caractère gras dans les encadrés : des choix à considérer avant le premier examen





Apprendre,


c’est un processus actif et constructif produisant une modification stable de la structure de connaissances de l’élève et lui permettant d’agir de façon appropriée.


(adapté de Gagné-85, Shuell-90 et Pôle de l’Est-92)
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- Anticipation des questions importantes   de l’examen et y répondre


Révision de l’essentiel des résumés faits


Auto-validation par de nouveaux exemples


Répondre à la question posée… plutôt que de réécrire ses notes


Analyse des erreurs faites et validation de sa compréhension après la remise des résultats


etc.





  à éviter





Plutôt que


devinette


et transcription du par cœur








sous l’angle de l’étudiant-e





  à éviter





à éviter





à éviter








EXAMENS  


préparation  et analyse


 





TRAITEMENT DE


L’INFORMATION


EN PROFONDEUR





Plutôt que


mimétisme ou 


pareil comme








-résumé des notes prises


(notes sur une page ou deux)


-recherche d’exemples  


 personnels pour comprendre


-recherche des mots-clés  


-recherche de vue d’ensemble


 (réponse à une question en 


 faisant des liens)


-schématisation


-validation à partir de situations


 de la vraie vie (équipe ou prof.)


-rappel des éléments importants


 des chapitres précédents


-etc.








Résolution selon une démarche explicite


recherche d’un modèle de résolution


utilisation des concepts-clés pour résoudre 


analyse étape par étape d’un


problème résolu par le prof


forme d’autotest


représentation graphique du problème à résoudre


etc.





Plutôt que


copie des notes inscrites


au tableau








prise de notes structurées


recherche d’exemples


questions sur la démarche du cours 


recherche de vue d’ensemble 


- schématisation 


mots-clés


etc.





Plutôt que


copie de mes notes et


mémorisation











ÉTUDE








 CLASSE





RÉSOLUTION


DE PROBLÈMES OU


DE SITUATION





Des interventions à partir


d’Étudiant plus


… suite à l’analyse des profils





P age 34 c





Des interventions à partir


d’Étudiant plus


… suite à l’analyse des profils





RÉSOLUTION


DE PROBLÈMES OU


DE SITUATION








 CLASSE








ÉTUDE








EXAMENS  


préparation  et analyse
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supporter la prise de notes : plan, question explicite, etc.


demander des exemples  et de non-exemples


dresser liste de mots-clés 


-	schématisater avec les étudiant-es


utiliser un structurant : plan, analogie,etc. 


faire identifier des mots-clés par les étudiants-es et mettre en commun


demander une phrase synthèse


etc.





-	montrer aux étudiants-es, en classe ou en atelier, comment


-	faire un résumé significatif de la matière  à partir de questions


étudier à partir d’un exemple


-	rechercher de nouveaux exemples   personnels pour comprendre


- 	se donner une vue d’ensemble de la matière à partir des mots-clés


-	schématiser les idées essentielles


- se faire un rappel des éléments importants des chapitres précédents


-etc.








résoudre un problème avec les étudiants-es selon une démarche explicite identifiée par les étudiants-es


identifier les concepts-clés au tableau avant de résoudre avec les étudiants-es


faire résoudre un problème en équipe, les uns devant guider la démarche de résolution


analyse étape par étape d’un


problème résolu dans le volume et identifier la démarche et les concepts 


montrer comme se faire un autotest


représentation graphique du problème à résoudre


etc.





- faire prévoir, en équipe, les questions d’examens  et demander d’y répondre


identifier les types de verbes utilisés dans les questions et les démarches de base pour répondre (ex : comparer)


présenter un modèle d’étude en quatre temps


fournir des indications sur la gestion de soi et du temps en examen


analyse collective des erreurs  habituelles faites à l’examen (avant ou après)


etc.





TRAITEMENT DE


L’INFORMATION


EN PROFONDEUR


supporté par l’enseignement





Sous l’angle de l’enseignement : du support à l’habilitation


selon des priorités et des stratégies à se donner !





Apprendre,


c’est un processus actif et constructif produisant une modification stable de la structure de connaissances de l’élève et lui permettant d’agir de façon appropriée.


(adapté de Gagné 85, Shuell 90, Pôle de l’Est 92)
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Note aux utilisateurs de la version électronique de ce document : 


l’utilisateur doit inclure à l’endroit approprié les pages  qui suivent la page 35.  Le numéro d’insertion est identifié en haut à droite de chaque page. Ainsi, le premier document après la 35 est paginé  « page 7b » .  Il doit donc être inséré immédiatement après la page 7.





P age 10b





P age 23b





P age 20b





Caractère gras dans les encadrés : des choix à considérer avant le premier examen





P age 20c
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LA MOTIVATION À L’APPRENTISSAGE





Cadre de référence pour l’intervention








La motivation : le produit de la capacité par la pertinence… et le contexte





Efficacité importante de l’intervention d’un-e enseignant-e sur la motivation





Effet plus limité de l’intervention en classe ou par un-e enseignant-e





Effet de l’intervention en classe ou par un-e enseignant-e sur une des dimensions





du programme, du cours ou de l’activité


en fonction… :


du travail


de l’université


de la vie actuelle


de la vie future





… et d’objectifs     


         personnels et 


         professionnels
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Acquis


- utilisation par le prof.


- exemples personnels


- les premiers résultats


- confiance


- perception de la  


  difficulté de la tâche








Inné ?








Contexte de la classe


-aide


-compétition


-attitude du groupe


-lien à l’enseignant et la  


 perception de son rôle


-confiance en classe








EFFORT STRATÉGIQUE








CAPACITÉ personnelle (perçue)








Contexte relationnel et personnel





X








PERTINENCE 


de la cible (perçue)





X





UTILITÉ perçue





Légende :


























TALENT








TRAITEMENT EN PROFONDEUR


 





Liens et état de :


Parents


Amis


Milieu scolaire


Etc.





Image de soi


spécifique


globale








